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Mesdames, Messieurs,
 
L’année 2015 a été riche en événements. 

Le 15 février nous avons commémoré le 70ème anniversaire 
de la libération de notre village : un moment fort en 
émotions  quand notre invité de marque, Monsieur 
Jacques Gouvier, ancien de la 1ère Armée Française du 
9ème Régiment des Chasseurs d’Afrique sous les ordres du 
Capitaine Julien, nous a relaté son entrée à Rumersheim-
le-Haut le 8 février 1945.

Le 30 mai a été pour moi un des plus beaux jours : 
150 bénévoles étaient au rendez-vous pour notre 
première journée citoyenne ! Chacun est venu de bonne 
humeur avec son savoir-faire et ses moyens techniques 
pour entretenir, réparer, embellir. Cette grande journée 
de mobilisation a nécessité une logistique importante. En 
plus de l’extrême convivialité, cette journée a permis de 
réaliser une importante économie pour notre commune. 
Au nom de toute la municipalité, je vous remercie pour 
votre participation. La journée citoyenne sera reconduite 
en 2016.

Les 26 et 27 septembre, nous avons accueilli le salon de 
l’Artisanat, des Métiers et de l’Agriculture locale. Sous 
l’égide de la Communauté de Communes Essor du Rhin, 
ce 5ème salon a été  un succès et le public était au rendez-
vous. Nous avons pu apprécier la qualité et le savoir-
faire des artisans locaux et découvrir la filière complète 
du maïs, ce qui nous permet d’avoir aujourd’hui un autre 
regard sur les plantations qui entourent notre village.

Le 27 novembre, nous avons organisé un concert, «La tête 
dans les étoiles», moment de partage exceptionnel que 
nous avons voulu offrir à nos habitants.  La salle était 
comble, pas moins de 800 spectateurs étaient là pour 
rêver avec nous le temps d’une soirée. 

Travaux et décisions 2015

Nous avons poursuivi  les travaux à la station de 
traitement des eaux usées et mis en place une clôture et 
des portails ainsi qu’un dégrilleur permettant l’extraction 
des matières nuisibles à son bon fonctionnement. Les 
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plantations autour des bassins ont permis d’éliminer les 
ronces et de diminuer  les nombreuses tontes d’entretien. 
Une entreprise spécialisée a effectué le curage des 
bassins.

Le silo de la chaufferie bois, qui, je le rappelle, chauffe 
7 bâtiments, a été amélioré par la mise en place d’un 
plancher et de parois dans les angles. L’extracteur de 
plaquettes a également été remplacé. 

Pour notre sécurité, des mains courantes ont été installées 
à la salle des sports, à l’entrée de l’église et au cimetière.

Nous avons entrepris des travaux d’entretien des fenêtres 
de la mairie et vitré la porte d’entrée ce qui permet 
d’économiser de l’énergie ;  en effet l’éclairage y était 
permanent.

Les trottoirs à l’angle des rues de Battenheim et du 
Général de Gaulle ont été rénovés et l’éclairage public 
déplacé dans l’espace communal.

ERDF a entrepris en cours d’année des travaux 
d’enfouissement des lignes de 20 000 volts ce qui nous 
permettra de supprimer de nombreux poteaux électriques.  
Les lignes enterrées sont beaucoup plus sécurisées et 
améliorent nettement l’esthétique de notre village.

Notre camionnette était en fin de vie, nous l’avons 
remplacée par un véhicule davantage adapté à 
nos besoins ; il s’agit d’un petit camion à bennes 
interchangeables que vous avez sûrement tous vu circuler 
dans nos rues.

Nous avons concrétisé l’étude du diagnostic de notre 
éclairage public. Ce document de travail va nous 
permettre de programmer des travaux de mise en 
conformité, d’harmoniser notre éclairage et surtout de 
réaliser une économie énergétique d’au moins 40 %.

Le site internet officiel de notre commune est en cours 
de réalisation. Vous pourrez consulter tous les documents 
administratifs et suivre l’actualité communale.

Comme nous l’avions déjà évoqué, après 40 ans, notre 
gravière arrive bientôt au terme de son exploitation.  
Le graviériste avait évoqué la possibilité d’étendre 
celle-ci vers le sud. Après de nombreuses réunions de 
concertation et de travail, le conseil municipal a donné 
un avis favorable à son éventuelle extension. Cette 
décision permet à la GSM de poursuivre les nombreuses 
démarches administratives afin d’obtenir toutes les 
autorisations nécessaires. Le site actuel pourra être restitué 
à la commune et nous pourrons œuvrer à sa reconversion. 
Un projet est en cours d’élaboration, il s’agit de réaliser un 
parc naturel avec un espace réservé à la pêche sportive. 
Ce centre de développement du tourisme écologique 
sera certainement le moteur économique de notre bassin 
de vie. Dans cette optique, les travaux d’aménagements 

se sont poursuivis cette année par l’installation d’une aire 
de nidification pour le Balbuzard Pêcheur et la mise en 
place de 400 m² de radeaux végétalisés. Nous vous 
informerons régulièrement de l’avancement de ce grand 
projet.

Travaux et projet 2016

Des travaux de ravalement de la façade de la mairie 
vont être entrepris.

Des tailles d’entretien des arbres Route Nationale et sur 
tout le banc communal seront engagées.

Nos travaux d’études s’orienteront essentiellement sur 
une structure périscolaire, la salle de musique et la sortie 
Est du village. 

Notre réflexion portera également sur un commerce de 
proximité, sur l’utilisation des différentes infrastructures 
par les associations, le devenir des anciens bâtiments 
communaux, et sur la création d’un conseil municipal des 
enfants. 

Communauté de Communes

La loi «NOTRe» impose dorénavant que les Communautés 
de Communes regroupent  au moins 15 000 habitants. 
C’est après une année d’innombrables réunions et de 
réflexions que les Communautés de Communes Essor 
du Rhin et du Pays de Brisach ont décidé à l’unanimité 
de fusionner, sous réserve d’acceptation du Préfet. 
Cette nouvelle entité comprendra 29 communes et 
32 455 habitants. Nous faisons partie d’un même 
bassin de vie et avons déjà de nombreux services en 
commun, je ne doute pas de notre bonne collaboration. 
Le Rhin est notre fil d’Ariane.

Depuis le 1er septembre, la Communauté de Communes 
a pris deux nouvelles compétences, celle de l’urbanisme 
- notre POS (plan d’occupation des sols) sera transformé 
en PLUI (plan local d’urbanisme intercommunal)- et celle 
de la gestion des structures périscolaires.

Le projet de la future déchèterie intercommunale située 
à Blodelsheim est en cours d’instruction et sera réalisé 
durant l’année 2016.

Pour terminer mes propos, je tiens à remercier tous 
les conseillers municipaux pour leur engagement, plus 
particulièrement mes adjoints pour leur dévouement sans 
mesure, le personnel communal pour sa disponibilité et 
son professionnalisme et vous tous qui œuvrez pour notre 
village. 

Je vous présente mes meilleurs vœux de santé, de bonheur 
et de bien vivre dans notre village pour l’année 2016.
       
Thierry Schelcher



Bilan financier 2015
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 Budget

 Investissement

DÉPENSES   
 

 Achat, aménagement et divers 203 ke 72%
Achat terrains 115 ke 
Aménagement local rangement salle des sports 3 ke 
Aménagement de main-courantes 7 ke 
Amélioration technique silo bois 21 ke 
Achat matériel technique 2 ke 
Achat véhicule utilitaire 50 ke 
Achat matériel informatique 2 ke 
Site internet (acompte) 2 ke 
  

 Travaux de bâtiments 5 ke 2%
Mairie (rénovation porte entrée et alarme) 5 ke 
Divers 0 ke 
  

 Travaux de voirie 11 ke 4%
Travaux rénovation trottoir 7 ke 
Amélioration éclairage public 1 ke 
Installation poteaux d’incendie 3 ke 
  

 Emprunt salle des sports 63 ke 22%
  
Total 283 ke 100%

  
RECETTES  
  

 Récupération TVA 76 ke 83%
  

 Taxe d’aménagement 6 ke 7%
  

 Remboursement avance Plaxer 9 ke 10%
  
Total 91 ke 100%
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 Fonctionnement

DÉPENSES  
  

 Charges à caractère général 217 ke 30%
Achat fournitures (électricité, combustibles, 
matériel administratif et scolaire, petit équipement, divers) 84 ke 
Entretien bâtiments et voirie, maintenance, divers 100 ke 
Publications, fêtes et cérémonies 9 ke 
Frais d’affranchissement et de télécommunications, divers 19 ke 
Taxes foncières 5 ke 
  

 Frais de personnel et charges sociales 311 ke 43%
  

 Atténuation de produits 104 ke 14%
Reversements sur FNGIR 54 ke 
Fonds de péréquation des recettes fiscales communales 
et intercommunales 50 ke 
  

 Charges de gestion courante 72 ke 10%
Indemnités élus 39 ke 
Service incendie (participation au SDIS du Haut-Rhin), divers 19 ke 
Subvention de fonctionnement aux associations 14 ke 
  

 Charges financières 18 ke 2%
  
Total 721 ke 100%

  
RECETTES  
  

 Produits des services du domaine et divers 58 ke 6%
Location terrains communaux 34 ke 
Renboursement de frais par l’A.L.S.C. et autres 19 ke 
Redevances diverses 5 ke 
  

 Impôts et taxes 496 ke 48%
Taxes foncières et d’habitation 226 ke 
Attribution de compensation (reversement fiscalité 
professionnelle par la CCER) 163 ke 
Taxe sur l’électricité et sur l’énergie hydraulique 23 ke 
Taxe sur les pylônes électriques 62 ke 
Taxe additionnelle aux droits de mutation 22 ke 
  

 Dotations, subventions, participations 117 ke 11%
Dotations de l’État 73 ke 
Attribution du fonds départemental de la taxe professionnelle 30 ke 
Autres participations 13 ke 
  

 Autres produits de gestion courante 362 ke 35%
Redevance versée par la société GSM 362 ke 
  

 Produits exceptionnels 1 ke 0%
  
Total 1 033 ke 100%



70ème anniversaire 
de la Libération

2015 a été l’année de la commémoration du 
70ème anniversaire de la libération de la France 
et de la victoire sur le nazisme. Notre village a 
été libéré le 9 février 1945 par le 1er escadron 
du 9ème Régiment des Chasseurs d’Afrique 
(RCA) et à cette occasion, une journée du 
souvenir a été organisée le 15 février.

Au matin a eu lieu la cérémonie officielle. 
M. le Maire a, dans son discours, énuméré les 
noms des victimes. Le dépôt de gerbe a été 
effectué au Monument aux Morts en présence 
des élus locaux, des anciens combattants, de 
la délégation du RMT de Meyenheim, des 
sapeurs-pompiers, de la clique et de la musique 
Concordia Rumersheim-Fessenheim. La Chorale 
Ste Cécile et les écoliers du village ont chanté 
ensemble la Marseillaise.

Puis le cortège s’est rendu à la Salle des Sports 
où l’association des Amis de la Libération 
des Pays du Florival de Jungholtz, présidée 
par Monsieur Claude Hertzog, avait exposé 
des tenues militaires authentiques et des 

objets d’époque. Il y avait aussi des photos 
et documents rassemblés par notre historien 
local, Monsieur Aimé Schwertz. Des véhicules 
militaires de la collection privée de Monsieur 
Rémy Hess ont participé au défilé et un coup 
de canon d’époque a été tiré (à blanc) pour 
rappeler à la population les bruits de la guerre.

Le point d’orgue de la journée a été la conférence 
de Monsieur Jacques Gouvier, ancien de la 
1ère Armée Française, et plus précisément du 
9ème RCA, sous le commandement du Capitaine 
Julien. Venu spécialement de Paris où il réside, il 
nous a fait l’honneur d’accepter notre invitation.

Né au Maroc de parents franc-comtois, il 
s’est retrouvé comme tous ses camarades de 
la classe  45, dans l'obligation, à 17 ans, 
d'accomplir une année de préparation militaire 
afin d'intégrer à 18 ans les rangs de la 1ère 
Armée Française. Embrigadé en novembre 
1942, il a été entièrement formé par les 
troupes US avant de traverser la Méditerranée 
en 1944. Le 22 novembre 1944, il arrive 6

 Commémoration

 «N’oubliez jamais que le prix de Votre Liberté fut le prix du sang de mes Frères marocains et 
français qui reposent à jamais sur Votre Terre d’Alsace». 
        Jacques GOUVIER,15 février 2015



à Mulhouse aux commandes d’un char. Il a 
19 ans, un mois et deux jours.

Aujourd’hui historien, il intervient très souvent 
auprès d’écoliers et de lycéens, son objectif 
premier étant «avant tout, faire savoir. Que les 
jeunes du Maroc et ceux de France sachent que 
leurs grands-parents se sont trouvés unis dans 
des heures difficiles de l’histoire de leurs deux 
pays. Que les uns et les autres se souviennent 
respectueusement de leurs sacrifices communs 
pour la liberté de leurs nations».

Ce témoin authentique des évènements a 
captivé le public lors de sa conférence. 
Il a rappelé quel a été le rôle joué par ces 
combattants, nos libérateurs, et a répondu aux 
questions posées par le public, venu nombreux. 

Il nous a livré un témoignage précieux et 
émouvant au profit des générations futures 
afin qu’elles  n’oublient jamais quels ont été 

les épreuves, les souffrances, les combats, les 
peines et les sacrifices des populations civiles 
et militaires, héroïques.

Les aînés se sont remémorés ce passé qui fait 
partie du vécu familial. Les plus jeunes ont 
constaté que l’Histoire n’est pas une notion 
abstraite mais que le passé vit dans le présent.

Pour conserver une trace du témoignage 
inestimable de Monsieur Gouvier, son 
intervention a été filmée par Monsieur Lucien 
Bixel.

Monsieur Gouvier a écrit deux livres historiques 
intitulés «Combats en forêt de la Hardt». Ils sont 
diffusés par l’association Rhin et Sundgau de 
Rixheim présidée par Madame Chantal Offerlé.

Nos remerciements vont à toutes les personnes 
qui ont fait de cette journée une réussite.
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Extrait du Journal de Marche du 9ème RCA

«Le 5 février seulement, le Capitaine Julien reçoit l’ordre de s’emparer du village de Réguisheim, 
ce qui est fait malgré des tirs nourris du côté ennemi et un terrain extrêmement boueux où s’enlisent 
scout-cars et half-tracks. Vingt-cinq prisonniers environ ont été faits, dont quatre officiers, un important 
matériel a été pris. Mais le Chef Bonzon a été mortellement blessé, le chasseur Rahmann tué, le M. 
des Logis Adami et le chasseur Salah blessés.

Le 7 février, l’escadron est mis aux ordres du Colonel de Lepinay, a pour mission de s’emparer de 
Rumersheim en débordant le village par  forêt de la Hardt ; le Capitaine Julien reçoit en renfort un 
peloton de chars du 2e RCA. Une manœuvre hâtivement montée en fin d’après-midi échoue. Tous 
les ponts sur le canal sont sautés, une passerelle battue par les armes automatiques ennemies est 
infranchissable ; ce n’est que le lendemain à 8h30 que la passerelle peut être utilisée et le village 
investi et nettoyé. L’Escadron pousse alors vers Chalampé qui est atteint à 10h30 et complètement 
nettoyé».

Nous sommes le 8 février 1945 en fin de journée et les quatre communes de Bantzenheim, 
Rumersheim, Ottmarsheim et Chalampé figurent sur les registres officiels de la Préfecture du Haut-Rhin 
comme libérées à la date du 9 février 1945.



Les travaux réalisés 
en 2015
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Au cours de l’année 2015, un certain nombre 
de travaux importants ont été réalisés au sein 
de notre commune. En voici le détail :

À la Station de Traitement des Eaux Usées :
-  Remise en état du Sprinckler (dispositif 

d’aspersion des eaux usées avant le 
processus de traitement) situé au-dessus du lit 
bactérien

-  Remplacement des clôtures
-  Réaménagement paysager par la création 

d’une prairie fleurie

-  Installation d’un dégrilleur (appareil conçu 
pour éliminer tous déchets en entrée de 
station)

À la Chaufferie Bois :
-   Transformation avec des éléments en bois, 

des parois du silo
-   Remplacement du système d’alimentation en 

combustible de la chaudière bois

Sur le Réseau Incendie :
Remplacement de poteaux d’incendie usés et 
suppression d’anciennes bouches d’incendie 
devenues superflues

Parc Véhicules :
Remplacement de l’utilitaire «Master», vieux de 
17 ans, par un Renault Maxity équipé de deux 
caissons amovibles

Sécurité des Habitants :
Enfouissement des lignes électriques qui 
traversent notre village et suppression prochaine 
des poteaux, ainsi que des câbles aériens 
concernés.

 Travaux
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Une Sainte Cène pour 
Saint-Gilles 

 Église

Le Conseil de Fabrique a déboursé environ 
15 000 euros pour sa réalisation. Le résultat 
est à la hauteur de l’attente de ses membres et 
procure, depuis son installation, fascination et 
plaisir des yeux à l’ensemble des fidèles de la 
paroisse.

Cette sculpture a été réalisée par Christian 
Deichtmann et son fils Benjamin, maîtres-
ébénistes et maîtres-sculpteurs à la tête de 
l’entreprise familiale «Le Chevalet», ébénisterie 
d’art à Mundolsheim (Bas-Rhin). Christian et 
son fils ont déjà beaucoup travaillé pour les 
monuments historiques dans le Bas-Rhin et en 
Moselle, et l’installation de cette création est une 
première dans le Haut-Rhin. Cette pièce a été 
sculptée en partenariat avec Denis Ritter, maître-
ébéniste et maître-sculpteur de Truchtersheim 
(Bas-Rhin), et la dorure a été réalisée par Pascal 
Vallon de l’atelier d’art «Luciole»de Rombach-le-
Franc (Haut-Rhin).

L’œuvre, haute de 2,30 m, longue de 1,90 m, 
large de 0,62 m, est faite de matériaux nobles. 
Sur le plan artistique, ce sont deux colonnes 
ioniques, surmontées de chapiteaux corinthiens 
à l’ancienne, avec des feuilles d’acanthe 

(plante méditerranéenne des lieux frais aux 
grandes feuilles décoratives) sculptées qui 
supportent le plateau mouluré du petit autel. 
Ce bâti, réalisé en chêne, soutient, sur deux 
arches inversées, un tableau sculpté en bois 
de tilleul, représentant la Sainte Cène. Le tout 
est sculpté dans la masse, ciré, avec finition 
gomme laque.

Lors de la messe de consécration de ce nouvel 
autel, M. André Franck, président du Conseil 
de Fabrique, a mis à l’honneur Rosalie Maeder 
pour ses 32 années passées au sein de 
l’association. Elle a participé à la rénovation 
de l’église de 2013 en plus de celle déjà 
réalisée en 1989. Rosalie a toujours été très 
engagée dans sa paroisse : elle a enseigné 
pendant un certain temps la religion à l’école, 
préparant ainsi les enfants à la communion. 
Elle s’est également occupée du ménage de la 
salle paroissiale. C’est une retraite bien méritée 
pour cette paroissienne, exemple de générosité 
et de bénévolat pour les générations futures. 
Rosalie reste tout de même très engagée en 
prêtant encore aujourd’hui sa voix à la chorale 
Sainte Cécile. 

 Le 6 septembre 2015, à l’occasion de la fête patronale Saint-Gilles, M. le curé Armand 
Martz a consacré un nouvel ornement au sein de notre église : cette œuvre religieuse représente 
la Sainte Cène, le dernier repas de Jésus-Christ avec ses apôtres, surplombant un autel. Cette 
installation conclut en beauté la phase de rénovation entamée en 2013.



Hommage à 
Sœur Plautilla
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 Souvenir

Sœur Plautilla est née Madeleine Lanoix, le 
2 juin 1887 à Kintzheim dans le Bas-Rhin. 
Ses parents étaient Joseph Lanoix, tailleur, 
et Joséphine, née Keusch. Madeleine est 
entrée au couvent de la Divine Providence 
de Ribeauvillé le 15 Octobre 1902. Elle 
y prononce ses vœux  le 13 Août 1906, 
sous le nom de Sœur Plautilla.
Le 15 Octobre 1907, elle arrive 
à Rumersheim-le-Haut comme sœur 
enseignante et elle y restera durant 55 
années, jusqu’au 15 Septembre 1962. 
De 1928 à 1962 elle a été directrice de 
l’école.

Le 02 septembre 1939, lors de la fête 
Patronale St-Gilles à 15h00, pendant 
les vêpres, il a fallu évacuer le village. À 
17h00, Rumersheim était vide.
L’automobile qui a permis à M. le Curé 
et aux Sœurs de quitter la commune est 
tombée en panne dans la forêt de la Hardt. 
Ils ont donc continué leur voyage en camion 
jusqu’à Kintzheim, où la famille de Sœur 
Plautilla les a accueillis.
Le 6 septembre, les Sœurs ont décidé de 

rejoindre les Rumersheimois à Soultz, mais 
ils avaient déjà quitté les lieux pour le Sud-
Ouest de la France.
Après un voyage pénible, elles ont atteint 
Auch dans le Gers, mais elles ont appris 
que les habitants se trouvaient à Fauillet 
dans le Lot-et-Garonne, à plus d’une 
centaine de kilomètres de là. Après plusieurs 
jours de route, elles ont fini par les y 
retrouver. Mal logées mais entourées d’une 
population prévenante à leurs égards, elles 
recommencent donc dès novembre 1939, 
à donner la classe aux garçons et aux filles 
de 6 à 14 ans à Fauillet.

Le retour vers Rumersheim a débuté en 
octobre 1940 et a duré jusqu’en mai 
1942. Cette période est douloureuse pour 
les Sœurs, qui se voient dans l’interdiction 
d’enseigner pendant l’Occupation.

Elles quittent alors à nouveau le village 
pour se rendre du 20 mai 1942 au 13 
mai 1943 à la Divine Providence, où Sœur 
Plautilla avait prêté serment, puis à Colmar 
chez les Petites Sœurs des Pauvres. Arrivées 

 Toutes les personnes 
de plus de 60 ans ayant 
passé leur jeunesse au 
village se souviennent 
de Sœur Plautilla, de 
sa gentillesse, de sa 
clémence et de sa 
patience : elle a marqué 
notre mémoire.
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là-bas pour se mettre au service de ceux 
qui en auraient le plus besoin, la situation 
s’avèrera difficile à endurer : elles vivront 
dix semaines durant dans la cave d’une 
vieille maison endommagée de la «poche 
de Colmar», où angoisses et privations 
rythmeront leur quotidien.

Ce n’est qu’après la Libération, le 26 mai 
1945, que les sœurs ont enfin pu revenir 
à Rumersheim. Comme la maison d’école 
avait été abîmée, les cours n’ont repris 
normalement que le 4 juin 1945.
Les Sœurs enseignantes sont dès lors restées 
en place durant 17 années.
Sœur Plautilla est tombée malade en hiver 
1961, elle souffrait d’amnésie et ne pouvait 
plus enseigner, mais elle a conservé son 
poste de directrice.
Le 15 septembre 1962 sonne la fin de 
l’enseignement des Sœurs à Rumersheim. 
Sœur Plautilla se retire en octobre 1962 
à la maison mère de la Divine Providence 
et y décède le 19 novembre 1966. Elle 
sera inhumée au cimetière des Sœurs à 
Ribeauvillé.
Le 14 janvier 1932, la commune de 
Rumersheim lui offre une statue de St Joseph 

et une machine à coudre (d’une valeur de 
1 000 anciens francs) pour 25 années de 
services rendus.

En Août 1956, une grande fête est 
organisée au village pour célébrer le 
Jubilé d’Or de sœur Plautilla : «50 ans de 
profession religieuse». Pour récompenser 
les services rendus dans l’éducation de 
la jeunesse pendant un demi-siècle de 
présence au poste de Sœur enseignante 
congréganiste, sœur Plautilla reçoit de la 
commune de Rumersheim une machine à 
laver (d’une valeur de 50 000 anciens 
francs).

A travers cet article, nous tenions à honorer 
la mémoire d’une personne très chaleureuse 
et d’une extrême sollicitude qui a dédié 
sa vie à l’enseignement des enfants de 
Rumersheim.

Sources :
Archives du couvent de la Divine Providence de 
Ribeauvillé.
Archives des sessions du Conseil Municipal de 
Rumersheim-le-Haut.

Devant l’École des Filles. 
À gauche, Joseph Thuet (ancien maire) / Au centre : Sœur Marie-Laurence / À droite, Sœur Plautilla
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 Environnement

En effet, un convoi exceptionnel s’est rendu 
jusqu’à la gravière. Il a fallu démonter les 
barrières d’accès et utiliser un tractopelle et une 
grue de 60 tonnes avec une portée de 40 mètres 
pour installer l’ensemble : deux troncs d’acacia 
de 14 et 12 mètres de long pour le nid et le 
perchoir, récupérés lors du nettoyage de haies 
communales, et une plate-forme carrée en chêne 
de 1,40 m de côté, fixée à l’extrémité du support.
Le défi est lancé. Il faudra encore un peu 

de patience et quelques aménagements 
complémentaires pour que l’oiseau trouve un 
intérêt à s’y arrêter pour nicher.

Tous ces travaux ont été réalisés par des entreprises 
privées et n’ont rien coûté à la collectivité.
Nos plus vifs remerciements vont à GSM, 
Mediaco-Sogecofa, Artcane, Thomas et Mathias 
Thuet, La Petite Cognée et Luc Meyer, chef 
d’orchestre.

 Qu’en est-il de notre projet de mise en place d’une aire de nidification pour le Balbuzard 
Pêcheur, un grand rapace rare ? Cette opération, déjà évoquée dans le précédent bulletin 
communal, a nécessité beaucoup d’énergie et d’importants moyens techniques.

Installation d’un nid 
à balbuzard



Le mâle est arrivé le 13 février et a commencé 
à préparer le nid, puis la femelle l’a rejoint 
le 27 février. Quatre cigogneaux naissent fin 
avril, et malgré la sécheresse, les parents ont 
trouvé la nourriture suffisante jusqu’à leur départ 
fin juillet. 
Les pêcheurs ont tout de même largement 
contribué à leur survie en fournissant du poisson 
à la famille d’échassiers, qui a beaucoup 
apprécié : nos hôtes «claquetteurs»les en 
remercient.
Le 11 juin, Monsieur Gérard Wey dit 
«Monsieur Cigognes»est venu comme chaque 
année baguer les cigogneaux en présence des 

enfants de l’école élémentaire : c’était, pour 
nos ornithologues en herbes, une belle matinée, 
riche en observations et en découvertes.

Afin de pouvoir procéder au baguage en toute 
sécurité, la commune de Bantzenheim, que 
nous remercions,  a mis à notre disposition un 
camion équipé d’une nacelle avec chauffeur.

Après le départ des cigogneaux, leurs parents 
sont restés seuls pendant un mois, et ce n’est 
que début septembre qu’ils ont pris leur envol 
pour la migration vers l’Espagne et l’Afrique.

Juste et Récompense n’ont pas fini d’alimenter 
les conversations des villageois.

Les cigognes du village
 Pour le plus grand plaisir des Rumersheimois, cela fait déjà 6 ans que le couple de cigognes, 

Juste et Récompense, vient nicher au village.

13

 Ornithologie
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 Gerplan

La gravière renaturée

La poursuite de ces travaux s’est concrétisée 
par la mise en place de 400 m² de radeaux 
végétalisés. Il s’agit de plateformes flottantes 
fabriquées en matériaux imputrescibles recyclés 
sur lesquelles sont déroulées des géo-nattes 
recouvertes d’hélophytes (plantes aquatiques). 
Ces plantes vont permettre d’une part d’attirer 
une grande variété d’oiseaux qui  vont 
pouvoir s’y installer,  et surtout d’autre part,  le 
développement des racines subaquatiques, de 
pair avec celui des micro-organismes contribuant 
à la création d’un véritable écosystème qui fait 
actuellement défaut dans la gravière.

Ce programme 2015 comprend une étude 
scientifique. En effet, un plongeur est venu 
recenser la vie sous-marine existante et il y a 
découvert des méduses d’eau douce, des trous 
d’écrevisses, divers mollusques, cloportes et 
macro-invertébrés en petit nombre. Une seconde 
plongée sera assurée dans un an pour apprécier 
l’efficacité de l’implantation des radeaux.

Le financement du programme de cette année 
est assuré par le Conseil Départemental, la 
Communauté de Communes Essor de Rhin et 
notre commune.

Pour l’année 2016 nous envisageons la mise en 
place d’une frayère artificielle ainsi que de fagots 
de bois aux abords des radeaux.  Ils serviront 
de refuge aux alevins et la décomposition des 
branchages améliorera le développement des 
macroorganismes. Une zone sera réservée à 
la création d’une phragmitaie (roselière) et une 
falaise d’accueil pour hirondelles des rivages et 
guêpiers sera créée.

 Les travaux réalisés en 2014 sont une 
réussite.  Après une année, les plantes 
aquatiques commencent à apparaître en 
nombre et la zone humide est occupée par 
divers batraciens, oiseaux et les poissons  sont 
venus y frayer.



15



Chaque village membre de la Communauté de 
Communes Essor du Rhin constitue une équipe 
d’une vingtaine de participants : au moins trois 
enfants de 6 à 11 ans, au moins trois jeunes de 
12 à 15 ans, et au moins quatorze personnes 
de 15 ans et plus.
Cette année, et pour la première fois depuis 
2011, date de réhabilitation des Jeux dans 
la CCER, l’équipe de Rumersheim-le-Haut a 
dépassé le seuil des quinze inscrits. C’est autour 
d’Anaïs Schmerber et de Camille Gantner, co-
capitaines de l’équipe locale, qu’une vingtaine 
de volontaires se sont réunis pour aller en 
découdre à Rustenhart. 
De 6 à 47 ans, il y en a pour tous les goûts. 
Les épreuves sportives de rapidité, d’habileté, 
de force ou encore d’endurance ont tenté de 
mettre à mal la motivation et la bonne humeur 
de notre équipe, sans succès : les rires ont 
retenti de 9h à 18h !
Pour l’épreuve culturelle, ce sont aux élus 
locaux de mouiller la chemise : M. le Maire, 

Thierry Schelcher, et ses adjoints ont répondu 
aux questions des organisateurs avec brio.

L’envie de vaincre et l’esprit d’équipe ne leur ont 
pas suffi pour accéder à la première place cette 
année, à charge de revanche évidemment ! 
Si vous êtes intéressés par une compétition 
familiale et conviviale et que vous voulez 
porter haut les couleurs de Rumersheim, tous les 
participants de cette année seront ravis d’avoir 
du sang neuf dans les rangs pour leur prêter 
main forte lors de la prochaine édition.

Le tournoi a été remporté par Roggenhouse, qui 
sera donc l’hôte des Jeux Intervillages 2017.

Merci aux valeureux guerriers qui ont défendu 
l’honneur de notre village : Fabrice, Victor, 
Laetitia, Sébastien, Noah, Sandrine, Olivier, 
Yann, Julie, Corentin, Florent, Alexis, Antoine, 
François, Anaïs, Sébastien, Pascal, Justine, 
Jade, Tiffany, Frédéric, Mylène et Camille.16

 ECS

Les Jeux Intervillages
 Le 26 juillet 2015 s’est tenue la troisième édition des Jeux Intervillages. Organisée une fois 

tous les deux ans par l’association intercommunale ECS (Essor de la Culture et du Sport), cette 
journée sportive et récréative met en avant la solidarité villageoise.
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 Bénévolat

L’organisation d’une telle journée se prépare 
bien en amont : il faut informer la population, 
recenser les bénévoles, leurs compétences, leur 
disponibilité sur la journée, lister les chantiers, 
commander les fournitures… pour que chacun 
puisse travailler efficacement le jour J.

Une réunion d’information a été organisée le 
13 mai 2015 pour tous les bénévoles déjà 
inscrits et pour ceux qui souhaitaient encore 
se faire une idée de la journée de travail à 
venir. Le maire de Berrwiller, Fabian Jordan, à 
l’initiative de cette action, a présenté son projet 
et répondu aux questions.

Les Rumersheimois ont répondu massivement 
à l’appel, puisqu’environ 150 bénévoles 
étaient présents samedi 30 mai. C’est dans la 
bonne humeur qu’ils se sont répartis sur les 14 
chantiers.

Au programme de la journée, entre autres : 
installation de filets derrière le but sud du terrain 
de football, nettoyage de l’église et lasure 
de sa porte, aménagement du local matériel 
de la salle des sports, élagage et taille de 
végétaux à différents endroits dans le village, 
nettoyage et travaux de peinture à l’aire de 
jeux, végétalisation de la station de traitement 
des eaux usées, rénovation de l’auvent de la 
chapelle…

Bien que ravitaillés en café, tisane et pâtisseries 
durant la matinée, c’est avec appétit que les 
bénévoles se sont retrouvés pour le déjeuner 
autour du repas préparé par leurs pairs : au 

menu, tartes flambées suivies d’une salade 
vigneronne et de desserts maison.

C’est donc bien repus que les bénévoles se 
sont remis au travail l’après-midi. 
Avant  l’heure de se quitter, le gros chantier 
de la station d’épuration n’étant pas encore 
achevé, les bénévoles déjà présents ont été 
rejoints par tous leurs camarades disponibles et 
c’est dans un grand élan de solidarité que les 
derniers plants ont été mis en terre.

Bilan de cette première journée citoyenne : 
réussite totale !
Les chantiers ont tous pu être finalisés le jour 
même ou dans les semaines qui ont suivi, grâce 
à des bénévoles consciencieux qui se sont 
engagés au-delà d’une seule journée. Des liens 
se sont manifestement créés entre les villageois, 
et leur cadre de vie a été préservé ou amélioré.
Tous sont fiers du travail accompli et sont d’ores 
et déjà prêts à renouveler l’expérience lors de 
l’édition 2016.

Encore un grand merci à tous les acteurs de 
cette journée : bénévoles, personnel communal, 
mais aussi artisans, commerçants et agriculteurs 
locaux qui ont parfois mis à disposition, en plus 
de leur temps, des moyens techniques sans 
lesquels les gros travaux entrepris n’auraient 
pas pu être réalisés. Un merci tout particulier 
aux reporters photos Julie Medua et Florence 
Vogel.

À l’année prochaine !

 Le samedi 30 mai 2015, le Conseil Municipal a organisé sa 1ère Journée Citoyenne. Mais 
qu’est-ce qu’une journée citoyenne ? Durant une journée, les habitants de la commune sont 
invités, dans un esprit de convivialité et de fraternité à contribuer à l’amélioration de leur cadre 
de vie
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Aménagement de la station

Aménagement local de stockage

Aire de jeux

Chapelle
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Filet de foot Gravillonnage

Quelques jeunes
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Nettoyage Église

Porte de l’Église
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Pose de la pierre

Électricité

Gouttières
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Taille des haies

Lampadaires

Taille des arbres fruitiers
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Cuisines

Repas de midi

Florence et Julie, photographes



25

La Clique des Sapeurs-
Pompiers fête ses 50 ans 

Parmi les membres fondateurs figurent Henri 
Walter, Gérard Bodinet et Aimé Brun. 
Nouvellement arrivé de Munchhouse, la 
dernière recrue, Albert Ringler, a été projetée à 
la tête de la toute nouvelle fanfare. 

Les premiers instruments ont été prêtés par 
les sapeurs-pompiers de Munchhouse et de 
Petit-Landau, village natal d’Henri Muller. 
A l’époque, la solidarité était si forte qu’un 
tambour venu de Petit-Landau a, pendant 
plusieurs mois, formé puis renforcé le groupe 
de néophytes. La première sortie du groupe a 
eu lieu à Kirchzarten, en Allemagne, en 1968. 
Au cours des années 70, plusieurs musiciens du 
groupe ont généreusement prêté main forte à la 
clique dite «de l’arrondissement».

Là commence la période des grands 
changements. D’abord en 1978, date à 
laquelle Henri Muller, l’âme en peine, a dû 
quitter pour des raisons de santé ceux qu’il 
appelait chaleureusement «mes sapeurs-
pompiers». Son successeur, Albert Ringler, a 
été remplacé à la direction de la clique par 
l’adjudant Jean-Pierre Kieffer, qui a passé le 

flambeau à Fabian Jordan un an plus tard. 
Pendant sept ans, Fabian a considérablement 
rehaussé le niveau musical de l’ensemble. En 
1986 arrive un nouveau chef, Yves Ringler, qui 
occupera ce poste pendant quinze ans. 

Dès 1997, nos musiciens avaient tissé des liens 
d’amitié avec leurs homologues de Fessenheim. 
Cette affection réciproque a donné naissance 
à une nouvelle entente, dirigée cette fois-
ci par Denis Béringer jusqu’en 2012. Un 
an auparavant, face au manque d’effectif, 
Denis avait dû se tourner vers ses camarades 
d’Obersaasheim pour renforcer les rangs. Ces 
derniers ont  répondu favorablement.

Aujourd’hui, la clique, qui est dirigée par le 
trio Frédéric Maurer, Christophe Fuchs et Bruno 
Morel, évolue en parfaite harmonie le long du 
Rhin. Fêtes nationales, Armistice, inaugurations, 
concerts, fêtes des personnes âgées ou encore 
anniversaires des sapeurs-pompiers sont au 
centre de leurs activités. Sans oublier les 
sorties en Allemagne pour assurer l’animation 
de cérémonies officielles et de bien d’autres 
manifestations populaires.

 C’est en 1964 que le lieutenant Henri Muller a remis sur pieds le corps des sapeurs-pompiers 
de Rumersheim-le-Haut. Un an plus tard, le nouveau chef de corps parvient à réaliser un de ses 
rêves les plus chers : la création de sa propre clique.

 Anniversaire
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Le service administratif :

• Florence Vogel, 42 ans, est secrétaire de 
mairie depuis le mois de février 1998. Elle 
est chargée du suivi des décisions du conseil 
municipal, de la gestion des ressources 
humaines, dont la carrière des agents ainsi que 
de l’établissement des fiches de paie. Parmi 
ses responsabilités figurent aussi la gestion 
financière, notamment la comptabilité, le suivi 
des marchés publics et la gestion de la chasse.
• Pascale Böhler, 53 ans, occupe le poste 
d’adjoint administratif. Depuis 27 ans, elle 
assure    l’accueil téléphonique de même que 
celui réservé au public, la gestion des citoyens, 
précisément leurs départs et arrivées, le suivi 
des listes électorales et l’état civil. Il convient 

d’y ajouter la facturation de l’eau, l’urbanisme 
et l’archivage.

Le service technique, comprenant deux 
agents polyvalents :

• Le plus ancien, Daniel Moutoussamy, est entré 
dans la fonction publique territoriale en octobre 
1975 à l’âge de 21 ans. Outre les espaces 
verts, ses responsabilités concernent tout ce qui 
relève de la sécurité dans les bâtiments et dans 
le domaine public, le chauffage, l’hygiène des 
locaux, la signalisation routière, la station de 
traitement des eaux usées, l’éclairage public 
et le cimetière. Depuis son début de carrière, 
il exerce parallèlement la fonction de garde-
champêtre.  

Le Personnel 
Communal

 Notre commune dispose de neuf employés qui sont répartis au sein de quatre services.

 Commune
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• Pascal Vonflie, 47 ans, évolue à son 
poste depuis janvier 1997. Ses activités vont 
de    l’entretien et de la gestion des salles aux 
locations destinées aux privés. Elles s’étendent 
aux phases de la recherche et réparation 
de fuites sur le réseau d’eau potable, suivies 
du relevé des compteurs ainsi que de leur 
remplacement. Les espaces verts, les mises à jour 
du SIG (Système d’Information Géographique) 
et les bilans de chauffage complètent la liste de 
ses tâches.
Le service «entretien des bâtiments» :

• Jacqueline Jordan, 53 ans, est entrée dans 
la collectivité en juin 2001. Ses activités se    
déroulent à l’école élémentaire, à la salle 
informatique et à la salle des sports.
• Née en avril 1965, sa collègue Laurence 
Grison a été affectée dans ce service en avril 
2002. Elle évolue aux côtés de Jacqueline dans 
les établissements scolaires et à la salle des 
sports. En solo, Laurence s’occupe notamment 
à la salle de musique.
• Jeune cinquantenaire elle aussi, Isabelle 
Perret atteindra sa huitième année de service 
le 1er    janvier 2016. Ses différents lieux 
de travail se situent à la mairie, au dépôt 
d’incendie, à    l’atelier et à l’école maternelle.

Le service «animations» :

• Ce service est assuré par Audrey Ehry 
depuis une douzaine d’années. Pour la cadette 
du    personnel, 35 ans, les activités sont très 
diversifiées : l’informatique avec les écoles, 
l’animation en BCD (Bibliothèque Centre 
Documentaire), les arts plastiques à l’école 
maternelle, le bricolage pendant les vacances 
et la préparation du flash-infos.

L’A.T.S.E.M. :

• Laurence Bengold, l’unique  «a.t.s.e.m.», 
Agent Technique Spécialisé des Écoles 
Maternelles, a franchi le cap des 45 ans 
en octobre dernier.Elle a pris ses fonctions à 
l’école maternelle en septembre 2010. Sa 
mission est d’accompagner l’enseignant au 
quotidien, d’accueillir les enfants, de faciliter 
leur intégration selon les difficultés rencontrées, 
de préparer et de gérer la salle de repos. Elle 
se charge également de la participation aux 
activités, ainsi que de la vigilance nécessaire 
quant au respect des règles d’hygiène.
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À la rencontre 
d’un compositeur 

Québécois…

 École de musique

Elle s’est donc associée aux écoles de 
Bantzenheim, Sausheim et Rixheim donnant 
ainsi naissance à un groupe de 80 élèves, de 
6 à 65 ans… Ce grand ensemble de musiciens 
s’est réuni début octobre dans une auberge 
de jeunesse à Vieux-Brisach sous le signe de 
la bonne humeur, encadré de professeurs et 
responsables des différentes structures. 

Durant deux jours, tous ont travaillé main dans 
la main autour d’un nouveau projet initié par 
le Groupement des Sociétés de Musique du 
Canton de Habsheim : proposer une revue 
musicale et culturelle intitulée «L’Amérique du 
Nord au Sud». Cette édition est marquée par 

la participation exceptionnelle de l’auteur-
compositeur-interprète Michel Loiselle, venu tout 
droit du Québec. Ce dernier œuvre depuis 
plus de vingt ans dans le domaine de la 
musique : il enseigne, prépare des auditions, 
organise des stages et ateliers musicaux, et 
s’investit également dans les activités musicales 
périscolaires. 

Ces week-ends musicaux sont l’occasion 
de permettre aux directeurs d’écoles et aux 
musiciens des différents orchestres d’échanger et 
de travailler ensemble, mais aussi d’inciter et de 
stimuler la réflexion commune des responsables 
et des professeurs des écoles de musique en 

 Après un week-end musical réussi l’an passé, l’école de musique Concordia a décidé de 
réitérer cette expérience pour ses élèves, mais cette fois-ci avec un nouvel esprit de travail et un 
objectif encore plus ambitieux.
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réunissant leurs élèves dans un ensemble de 
jeunes du groupement. Le but fondamental 
de ces rencontres est d’utiliser les diverses 
compétences artistiques des associations et 
écoles, comme la musique, le chant ou encore 
le théâtre pour créer une synergie dynamique 
inter-associative et intergénérationnelle.

Ce week-end pédagogique s’est inscrit à 
merveille dans le cadre de ce projet car 
chaque élève, selon son niveau, a pu prendre 
part soit à un ensemble d’orchestre, soit à la 
préparation de chants et de mise en scène en 
présence de Michel Loiselle.

Une bonne cohésion de groupe et une belle 
alchimie se sont formées lors de ce moment 
éducatif et récréatif entre tous les élèves 
des différentes structures musicales. Il y a 
bien entendu eu des moments de travail ou 
chaque musicien a su faire preuve d’assiduité 
et d’énergie, mais également des moments 
de détente et de partage, afin de mieux se 
connaître. Ces deux journées étaient donc 
rythmées par des répétitions d’ensemble, 
mais aussi par des répétitions par famille 
d’instruments, par des pauses goûter et par 
des séances sportives de football, ping-pong 
et volley-ball. 

Ce séjour musical s’est clôturé dimanche en 
fin d’après-midi, avec une dernière répétition 
générale d’ensemble, en extérieur, et avec un 
filage de l’intégralité du programme.
 
Ce travail acharné a été récompensé par 
les quelques 450 spectateurs venus assister 
au concert du groupement. Le spectacle, 
au cours duquel ont également participé les 
sept orchestres du groupement, dont l’entente 
musicale Fessenheim-Rumersheim, a eu lieu 
dans la salle du Trèfle, à Rixheim, le samedi 24 
octobre. Sur scène, ce sont donc 250 musiciens 
et 80 élèves qui ont été les acteurs de cette 
représentation musicale et qui ont présenté des 
morceaux aux sonorités les plus variées.

C’est donc en fanfare que cette année musicale 
a débuté pour nos jeunes élèves de Rumersheim. 
Pour d’autres, c’est aussi une page qui se 
tourne : tous les anciens «petits»de l’orchestre 
des jeunes vont maintenant intégrer le grand 
ensemble de l’entente musicale Rumersheim-
Fessenheim. Mais pas d’inquiétude, la relève 
est assurée ! Un nouveau petit orchestre 
comprenant une dizaine d’élèves a vu le jour 
et il sera ravi de vous proposer le fruit de son 
travail lors des évènements futurs !
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 Économie

Salons de l’Artisanat 
et des Métiers

Durant tout le week-end, une cinquantaine de professionnels, des entreprises industrielles et des 
producteurs locaux ont présenté aux 5 000 visiteurs leur savoir-faire et ont fait découvrir leur métier 
aux plus jeunes.

Par leur dynamisme, ils contribuent au développement économique de notre secteur.

Quelques chiffres :

Sources INSEE, chiffres au 31.12.2013

 Les 26 et 27 septembre 2015 s’est tenue, dans notre commune, la 5ème édition du Salon 
de l’Artisanat et des Métiers  organisé par la Communauté de Communes Essor du Rhin (CCER).
Ce salon est une vitrine pour nos artisans et commerçants locaux.

Salons	de	l’Artisanat	et	des	Métiers	
 
Les	26	et	27	septembre	2015	s’est	tenue,	dans	notre	commune,	la	5ème	édition	du	Salon	de	l’Artisanat	
et	des	Métiers		organisé	par	la	Communauté	de	Communes	Essor	du	Rhin	(CCER).	
Ce	salon	est	une	vitrine	pour	nos	artisans	et	commerçants	locaux.	
	
Durant	 tout	 le	 week-end,	 une	 cinquantaine	 de	 professionnels,	 des	 entreprises	 industrielles	 et	 des	
producteurs	locaux	ont	présenté	aux	5	000	visiteurs	leur	savoir-faire	et	ont	fait	découvrir	leur	métier	
aux	plus	jeunes.	
	
Par	leur	dynamisme,	ils	contribuent	au	développement	économique	de	notre	secteur.	
Quelques	chiffres	:	
	

Etablissements	actifs	 653	sur	la	CCER	 dont	83	sur	Rumersheim-le-Haut	
Postes	salariés	 1	789	sur	la	CCER	 dont	115	à	Rumersheim-le-Haut	

Fiscalité	encaissée	(hors	
taxe	d’habitation	et	taxe	

sur	le	foncier)	

7	822	294	€	par	la	CCER	
	

dont	224	910	€	provenant	de	
Rumersheim-le-Haut	

	
Sources	INSEE,	chiffres	au	31.12.2013	
	
 

Le	maïs	s’invite	chez	les	artisans	
 
Cette	 année,	 les	 agriculteurs	 se	 sont	 joints	 aux	 artisans	 et	 commerçants	 sur	 l’invitation	 de	 M.	
François	Beringer,	Président	de	 la	Com	Com	Essor	du	Rhin.	L’occasion	de	 faire	découvrir	 toutes	 les	
facettes	d’une	plante	parfois	mal	connue	du	grand	public	:	le	maïs.	
 
Nous	habitons	la	campagne	et	sommes	entourés	de	ces	champs	verts	aux	longs	plants	filiformes	et	
pourtant,	dans	certains	esprits,	le	maïs	n’a	d’autre	utilité	que	de	faire	du	pop-corn	!	Ce	5ème	Salon	de	
l’Artisanat	 et	 des	 Métiers	 a	 donc	 permis	 de	 rétablir	 la	 réalité	 des	 choses.	 Au	 travers	 de	 leur	
magnifique	stand	«	Passion	agricole	=	les	secrets	du	maïs	»,	les	agriculteurs	locaux,	accompagnés	de	
la	 CARA	 (Chambre	 d’Agriculture	 de	 Région	 Alsace),	 de	 la	 FDSEA	 (Fédération	 Départementale	 des	
Syndicats	 d’Exploitants	 Agricoles),	 des	 entreprises	 Haag	 et	 Armbruster,	 et	 de	 la	 CAC	 (Coopérative	
Agricole	de	Céréales),	ont	fait	découvrir	ou	redécouvrir	aux	visiteurs	leur	univers,	de	façon	ludique	et	
interactive.	
	
Les	plus	petits	ont	pu	«	jouer	à	l’agriculteur	»	grâce	au	circuit	des	«	mini-agris	»	aménagé	pour	eux	:	
du	 chargement	 du	 maïs	 dans	 la	 remorque	 à	 la	 livraison	 des	 épis	 au	 cribs	 ou	 des	 grains	 au	 silo,	 les	
tracteurs	à	pédales	mis	à	leur	disposition	n’ont	pas	eu	le	temps	de	prendre	la	poussière	pendant	tout	
le	week-end	!	
Leurs	 aînés	 ont	 pu	 tester	 leurs	 muscles	 à	 la	 machine	 qui	 servait	 à	 égrainer	 les	 épis	 il	 y	 a	 quelques	
dizaines	d’années	de	cela.	Tous	ont	pu	parfaire	ou	compléter	leurs	connaissances	sur	les	nombreux	
débouchés	du	maïs.	Certes	il	y	a	la	partie	alimentaire,	mais	il	y	a	également	de	nombreux	débouchés	
dans	le	domaine	industriel	:	colle,	solvants,	détergents,	cosmétiques,	médicaments,	papiers,	cartons,	
textiles,	plastiques…	bref,	plus	de	3	500	produits	que	nous	utilisons	parfois	quotidiennement.	
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Cette année, les agriculteurs se sont joints aux 
artisans et commerçants sur l’invitation de M. 
François Beringer, Président de la Com Com 
Essor du Rhin. L’occasion de faire découvrir 
toutes les facettes d’une plante parfois mal 
connue du grand public : le maïs.

Nous habitons la campagne et sommes entourés 
de ces champs verts aux longs plants filiformes 
et pourtant, dans certains esprits, le maïs n’a 
d’autre utilité que de faire du pop-corn ! Ce 
5ème Salon de l’Artisanat et des Métiers a 
donc permis de rétablir la réalité des choses. 
Au travers de leur magnifique stand «Passion 
agricole = les secrets du maïs», les agriculteurs 
locaux, accompagnés de la CARA (Chambre 
d’Agriculture de Région Alsace), de la FDSEA 
(Fédération Départementale des Syndicats 
d’Exploitants Agricoles), des entreprises Haag 
et Armbruster, et de la CAC (Coopérative 
Agricole de Céréales), ont fait découvrir ou 
redécouvrir aux visiteurs leur univers, de façon 
ludique et interactive.

Les plus petits ont pu «jouer à l’agriculteur»grâce 
au circuit des «mini-agris»aménagé pour eux : 
du chargement du maïs dans la remorque à la 
livraison des épis au cribs ou des grains au silo, 

les tracteurs à pédales mis à leur disposition 
n’ont pas eu le temps de prendre la poussière 
pendant tout le week-end !

Leurs aînés ont pu tester leurs muscles à la 
machine qui servait à égrainer les épis il y a 
quelques dizaines d’années de cela. Tous ont 
pu parfaire ou compléter leurs connaissances 
sur les nombreux débouchés du maïs. Certes 
il y a la partie alimentaire, mais il y a 
également de nombreux débouchés dans le 
domaine industriel : colle, solvants, détergents, 
cosmétiques, médicaments, papiers, cartons, 
textiles, plastiques… bref, plus de 3 500 produits 
que nous utilisons parfois quotidiennement.

De 80 kg à l’heure avec la machine à égrainer 
manuelle à 20 tonnes avec les moissonneuses-
batteuses modernes, de l’alimentation pour le 
bétail au bioplastique, l’agriculture et la culture 
du maïs ont connu une évolution significative au 
cours de ces 50 dernières années. 

Merci aux agriculteurs de nous avoir fait 
partager, le temps d’un week-end, un petit 
aperçu de leur métier et de leur passion.

Le maïs s’invite 
chez les artisans
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 Agriculture

Une vache ... 
à Rumersheim-le-Haut ?

 L’agriculture a connu une véritable révolution ces dernières décennies, tant sur le plan humain 
que sur le plan technique. De fait, la mécanisation et la spécialisation progressives ont entraîné 
de nombreux bouleversements. Si l’introduction du tracteur datant des années cinquante a 
permis aux agriculteurs de travailler dans de meilleures conditions, c’est surtout au cours des 
années soixante-dix que l’agriculture a connu un virage important grâce à la mise en place et 
au développement de l’irrigation à Rumersheim-le-Haut.

Les exploitations agricoles de l’après-guerre 
jusqu’au début des années quatre-vingt avaient 
un tout autre visage. Les agriculteurs étaient 
assez nombreux et la majorité d’entre eux 
avaient un élevage de vaches laitières, en 
moyenne une dizaine de vaches par ferme. 
Chaque vache produisait environ quatre à cinq 
mille litres de lait par an. A titre comparatif, une 
vache produit aujourd’hui en moyenne dix à 

douze mille litres de lait par an dans les élevages 
intensifs. Le lait était collecté chaque matin et 
chaque soir dans un petit local au centre du 
village et pris en charge par une coopérative 
de transformation du lait. Parallèlement, les 
éleveurs vendaient leur lait aux particuliers. 
Souvent, les gens se rencontraient le matin ou 
le soir autour de la traite devenue forum de 
discussions et d’échanges. Cette production de 
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lait permettait une rentrée régulière de trésorerie 
et assurait un revenu mensuel régulier.

À la même époque, les cultures étaient très 
diversifiées : blé, orge, maïs, colza, avoine, 
seigle, pommes de terre, tabac, luzerne, 
betteraves fourragères, betteraves sucrières,… 
Les parcelles étaient encore assez éclatées 
et de petites tailles (un à deux hectares en 
moyenne). De telles conditions exigeaient 
un travail plus physique et une main-d’œuvre 
assez importante tout au long de l’année. D’où 
souvent la nécessité de se prêter main-forte entre 
agriculteurs. Cela favorisait les liens sociaux et 
l’esprit solidaire entre gens du métier.

Autour des années 80, l’agriculture a connu 
à Rumersheim-le-Haut un deuxième tournant. 
Trois paramètres sont à l’origine de ce profond 
changement.

D’une part, l’irrigation a permis aux agriculteurs 
jusqu’alors peu favorisés par les sols, légers 
de la Hardt, de développer la culture du maïs 
qui, comme le touriste, aime avoir la tête au 
soleil et les pieds dans l’eau. D’autre part, 
le monde agricole et ses représentants ont 
mis en place une filière maïs compétitive : 
de véritables «coachs «techniques qui ont 
formé les agriculteurs en vue d’optimiser 
leurs rendements, des installations techniques 
capables de réceptionner les récoltes et de les 
commercialiser et des semences adaptées au 
climat de la Hardt. En quelques années, les 
rendements des producteurs alsaciens de maïs 
ont fait partie des meilleurs de l’hexagone. 
Enfin, Rumersheim-le-Haut a eu la chance 
d’effectuer un deuxième remembrement en 
1987 permettant aux agriculteurs de regrouper 
leurs parcelles, condition sine qua non pour 

obtenir ce type de résultats. Cela a fortement 
favorisé la culture du maïs.

Mais ce passage à la monoculture a sans 
doute également contribué à ternir l’image des 
agriculteurs. En outre, en se spécialisant dans 
la filière maïs, l’agriculteur a abandonné les 
autres cultures et l’élevage, ce qui a diminué 
les occasions d’échange à la ferme. Dans 
le même temps, les changements de modes 
de vie (l’organisation du travail moderne, le 
développement de la grande distribution…) 
ont limité la communication et par là même 
la compréhension et la valorisation du travail 
agricole.

À l’heure actuelle, les directives ministérielles 
ouvrent une troisième évolution.

Trois cultures différentes sont désormais 
requises pour chaque exploitation. On voit 
ainsi réapparaître une nouvelle diversification. 
On peut désormais à nouveau observer à 
Rumersheim-le-Haut des champs de blé, de 
soja, et depuis trois ans des champs de 
tournesol. Cette dernière culture qui nécessite 
de la main-d’œuvre au moment de la floraison, 
offre une occasion parmi d’autres de faire 
connaître notre métier.

C’est lors de ces échanges que certains jeunes 
du village ont pu découvrir que notre ferme 
abritait la dernière vache de notre commune. 
Notre étable compte encore sept bovins. Nous 
ne parlerons pas de la production laitière ni 
de la rentabilité de l’élevage mais savourer un 
«bibelakaas «ou une bonne tarte aux pommes 
au bon lait de notre vache et voir briller les 
yeux de Mathilde et de Claire-Marie sous la 
fierté bienveillante de leur grand-père et de leur 
oncle, vaut tout l’or du monde.



NAISSANCES 2014

Le 05.12.2014  Mathew de Norbert Juncker et de Jessica Dalla Costa

NAISSANCES 2015

Le 07.01.2015 Laura de Michaël Meyer et d’Isabelle Minoux
Le 11.02.2015  Loïc de Christophe Schupfer et de Stéphanie Frosh
Le 17.02.2015  Célia d’Alexandre Breisacher et d’Aurélie Defosse 
Le 28.04.2015  Gabriel de Pierre-Laurent Hiolle et Elodie Cavero
Le 10.04.2015  Antoine de Vincent Escalera et de Sarah Thorr
Le 05.05.2015  Victoire de Romain Meyer et d’Angeline Megel
Le 06.06.2015  Noa de Sébastien Kauffmann et d’Emilie Stackler
Le 08.06.2015  Ethan de Jérôme Saupin et d’Océane Correia
Le 10.06.2015  Eden d’Antoine Grandpierre et de Virginie Walter
Le 27.06.2015  Matteo de Joël Wackenthaler et de Barbara Basso
Le 10.08.2015  Esteban de Jérôme Rauch et de Maud Lamboley
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État civil

MARIAGE 2015

Le 14.03.2015 Pierre Thuet et Julie Desquinabo 
Le 13.06.2015  Xavier Groux et Damla Kayir
Le 20.06.2015  Robin Zabberoni et Caroline Bretz
Le 01.08.2015  Mathias Thuet et Aurélie Goetz
Le 14.08.2015  Sébastien Haumonté et Anaïs Schmerber

Laura Loïc Célia Gabriel

Antoine Victoire Noa Ethan



DÉCÈS 2014

Marie Maeder  20.12.2014

DÉCÈS 2015

Lucien Meyer  25.01.2015
Antoinette Hueber  30.01.2015
Edmond Litty  08.03.2015
Jean-Pierre Goetz  10.05.2015
Jean-Claude Guillemain  07.08.2015
Germaine Thuet  26.09.2015
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Anniversaires
ANNIVERSAIRES À HONORER EN 2016

102 ans Georgette Kessler  07.08.1914

90 ans  Cécile Ribstein  01.06.1926
90 ans  Éliane Molle  14.07.1926
90 ans  Marie Goetz 13.11.1926
90 ans  Alice Walter  28.12.1926

85 ans  Camille Iffrig 05.05.1931
85 ans  Jaqueline Turco  11.07.1931
85 ans  Marie-Louise Rouzeau  02.10.1931
85 ans  Alice Onimus  22.11.1931
85 ans  Jacqueline Haberkorn  20.12.1931

80 ans  Marthe Fimbel  14.04.1936
80 ans  Bernard Frey  04.06.1936
80 ans  Anne Metzger  19.07.1936

75 ans  Paul Hueber 14.04.1941
75 ans  Irma Kieffer 18.06.1941
75 ans  José Leite de Miranda  15.08.1941
75 ans  Marthe Schoenauer  21.10.1941
75 ans  Jean Pierre Muesser  01.11.1941
75 ans  Georges Maurer 08.11.1941
75 ans  Helmut Metz  16.11.1941

NOCES DE DIAMANT  

Louis et Irene Ribstein  09.11.1956
Gérard et Marthe Goetz  16.11.1956

NOCES D’OR

Raymond et Paulette Meyer  31.12.1966

Eden Matteo

Esteban
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 L’année en photos

Concert Dièses et Bémols

Formation Sapeurs-Pompiers

Alvinage de carpes

Sensibilisation aux premiers gestes de secours
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Journées des sports à l’école

Haut-Rhin propre

Sanglier à la broche

Fête de la musique

Kermesse des écoles
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Balade musicale

Concert de la chorale

La nouvelle crèche réalisée 
par Christian Haberkorn

Fleurissement de 
la Mairie et du Calvaire

Des scouts de passage
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